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Malheurs naturels et complicités humaines 
Pourquoi le tremblement de terre a-t-il causé un
tel désastre en Haïti ? Les explications sont mul-
tiples : l’histoire de la colonisation, l’absence
d’Etat, les compromissions des « parrains » amé-
ricains et européens …  
Pourquoi Liège et Buizingen ? incurie, recherche
de l’intérêt financier immédiat, négligences ordi-
naires… 
Pourquoi de tels pillages au Chili ? une société
marquée par son passé de violence et des écarts
encore invraisemblables entre pauvres et nantis… 
Pourquoi les morts en France ? une urbanisation
sauvage, méconnaissant les avertissements des
spécialistes de l’environnement, l’appât du gain  … 
Les causes sont nombreuses. Elles ont un point
commun : aux malheurs venus de la nature s’ajou-
tent les complicités humaines motivées par la
cupidité, le mépris de la création, la bonne
conscience, le refus de travailler sur les causes
structurelles.
La Genèse nous l’enseigne : oui, il y a du chaos et
du mal dès l’origine, et sans en être responsables,
nous y sommes plongés. Trop souvent, l’homme
se fait complice de ce mal qui vient de plus loin
que lui. Dieu veut briser cet engrenage. 

Fausses croyances
Il est des pensées religieuses qui traînent dans les
têtes à travers les siècles. Par exemple : le malheur
est un signe de malédiction, et un châtiment de
Dieu ; le bonheur est signe de la bénédiction divi-
ne, et la réussite est la preuve que Dieu est à nos
côtés. 
Jésus s’inscrit radicalement en faux contre ces
croyances. Dans un évangile lu durant ce carême,
(voir encadré), Jésus prend ses exemples dans les
événements du temps : non, les hommes massa-
crés par les soldats de Pilate ou tués dans la chute

de la tour n’étaient pas plus pécheurs que les
autres.  

Ne pas se résigner à l’absurde
Jésus refuse d’expliquer les catastrophes par la reli-
gion. Mais il invite à les comprendre pour ce
qu’elles sont : un signal d’alarme, un rappel, un aver-
tissement.
Oui, nous sommes mortels. Oui le mal est là. Oui
le malheur peut frapper aveuglément les hon-
nêtes gens comme les criminels. Non, une vie
juste et généreuse n’empêche pas la catastrophe. 
Changer, se convertir, ce sera refuser de périr de la
même manière : absurde et injuste. Si je sais que la
mort peut me frapper demain sans prévenir, alors
que faire ? 

Avec Dieu
Retrouver une juste relation à Dieu. Ne pas se
donner des explications fausses (« Dieu punit »),
et ne pas se dédouaner à bon compte (« c’est la
faute à pas de chance »). 
Changer de vie, c’est-à-dire se tourner vers Dieu
qui met de l’ordre dans le chaos, donne la vie et
sauve de la mort : grâce à Dieu, mettre de l’ordre
dans nos émotions, nos actions, nos convictions.
Vivre chaque jour avec un cœur pacifié, qui
accueillera les événements avec la sagesse évangé-
lique. 
Ne pas épuiser la terre en vain sans porter de fruit
(selon l’image du figuier utilisée par Jésus dans
l’Evangile précité), mais offrir ce que je peux au
monde, en reconnaissance de ce que j’ai moi-
même reçu. Prendre mes responsabilités dès
aujourd’hui, sans attendre demain. Devenir une
femme ou un homme meilleur grâce à Dieu, sans
insouciance ni excès de scrupules. Prendre ma
part dans la marche du monde, sous le regard de
Dieu. 
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Dieu dans la catastrophe 
Deux élèves du secondaire viennent m’interroger : « Que penser des derniers événements de
l’actualité ? que faire face à toutes ces catastrophes ? » Ils devinent bien quelques réponses
immédiates : comment ne pas se sentir proches et solidaires ? Haïti, l’explosion à Liège, 
l’accident ferroviaire de Buizingen, le tremblement de terre au Chili, la tempête en France … 

Vivre la solidarité dans l’urgence, certainement. Mais l’urgence est mauvaise conseillère si
l’on oublie nos responsabilités en amont. « Changez » dit Jésus. « Sinon vous périrez tous de
même. » Le propos est direct : que veut-il nous dire ?
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Pas de complaisance morbide pour le tragique
Face aux catastrophes, il est un autre piège spirituel dont il
faut se garder : la fascination pour l’horrible, le malheur
magnifique. « Comme c’est terrible, - mais comme c’est
beau ! ». Une certaine manière d’exalter Jésus agonisant sur
la croix, une certaine façon de mettre le malheur et la com-
passion en scène… J’aime voir le Christ refuser le pathos. Le
serviteur souffrant n’en rajoute pas. Le malheur des
hommes n’est pas le fonds de commerce de Dieu. 

Dieu dans la catastrophe 
L’horizon de Dieu, c’est le Royaume. Le Paradis. Une terre
nouvelle, des cieux nouveaux. La foi, l’espérance et l’amour
comme actualité à vivre. Le passage d’un monde ancien qui
s’en va, à un monde nouveau qui s’approche. 
Dans la catastrophe, Dieu est présent pour nous faire pas-
ser au-delà. Que le monde nouveau annoncé soit notre
espérance et notre tâche, avec Dieu et en lui ! Bon carême
à tous, jusqu’aux fêtes pascales. 

Abbé Michel Christiaens

Les catastrophes, 
signaux d’alarme pour une prise de conscience

« Un jour, des gens vinrent rapporter à Jésus l'affaire des
Galiléens que Pilate avait fait massacrer pendant qu'ils
offraient un sacrifice.
Jésus leur répondit : « Pensez-vous que ces Galiléens étaient de
plus grands pécheurs que tous les autres Galiléens, pour avoir
subi un tel sort ?
Eh bien non, je vous le dis ; et si vous ne vous convertissez pas,
vous périrez tous comme eux.
Et ces dix-huit personnes tuées par la chute de la tour de Siloé,
pensez-vous qu'elles étaient plus coupables que tous les autres
habitants de Jérusalem ? Eh bien non, je vous le dis ; et si vous ne
vous convertissez pas, vous périrez tous de la même manière. »
Jésus leur disait encore cette parabole : « Un homme avait un
figuier planté dans sa vigne. Il vint chercher du fruit sur ce
figuier, et n'en trouva pas.
Il dit alors à son vigneron : 'Voilà trois ans que je viens chercher
du fruit sur ce figuier, et je n'en trouve pas. Coupe-le. A quoi
bon le laisser épuiser le sol ?'
Mais le vigneron lui répondit : 'Seigneur, laisse-le encore cette
année, le temps que je bêche autour pour y mettre du fumier.
Peut-être donnera-t-il du fruit à l'avenir. Sinon, tu le couperas.' »

(Luc 13, 1-9) 
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L’objectif : offrir à chacun de ces jeunes, dans un cadre
structuré et solide, une perspective d’avenir. C’est non
seulement remettre debout ces jeunes trop souvent
meurtris par la vie, mais les armer pour entrer dans
une vie professionnelle solide et épanouissante. Les
Salésiens se sont mis à l’écoute de la société malgache
et ont construit des programmes de formation qui
répondent tant aux capacités des jeunes qu’aux
besoins rencontrés sur le terrain. Et la fierté que les
directeurs successifs, Heriberto, Claudio, Innocent,
veulent nous faire partager quand leurs jeunes sont
acceptés au sein d’entreprises vu la qualité de leur for-
mation, est un réel merci à tous ceux qui soutiennent
leur action.

Un effort durable 

Le projet des « jeunes d’Antananarivo »  - comme
celui de Wima - est sans doute l’un de ceux qui
s’inscrivent dans la durée car les jeunes y passent
tout un cursus scolaire et doivent être soutenus
pendant toutes ces longues années.
L’effort des paroissiens du Kerkebeek ne s’est pas
démenti au cours de l’année 2009 puisque les dif-
férentes activités : Folkebeek (680 €), petits déjeu-
ners (478 €), boutique (126 €), nage parrainée 
(978 €), noix (65 €) ont apporté 2.328 € tandis que
le montant des dons, via l’AMIE, s’élève à 9.942 € .

Réussir ensemble 
Votre contribution a permis, au cours de ces
années, l’investissement dans du matériel perfor-
mant dans les différents ateliers de telle sorte que
les jeunes se présentant dans les entreprises sont
tout de suite aptes à travailler avec des machines
qu’ils connaissent déjà. C’est aussi votre contribu-
tion qui a donné au Centre Notre-Dame de
Clairvaux la possibilité d’ouvrir un nouvel atelier de
mécanique auto, qui répond à un vrai besoin dans
la société malgache.

Vous avez vu et entendu les soubresauts politiques
et sociaux qui ont secoué Madagascar ces dernières
années. Et ces événements ont été durement res-
sentis par le Centre posant d’énormes soucis d’ap-
provisionnement et de sécurité. Mais les frères de
Don Bosco ont tenu le cap contre vents et marées.
Le bilan aujourd’hui, nous le retrouvons dans le der-
nier message du Père Innocent clamant toute sa
fierté : 54 jeunes ont reçu leur certificat de fin d’étu-
de après un stage réussi en entreprise. Cette réussi-
te, c’est aussi un peu la vôtre.

Voilà près de 7 ans
que la paroisse

Sainte-Suzanne, puis
le Kerkebeek, accom-

pagne les jeunes
d’Antananarivo dans
leur difficile chemi-
nement vers une vie

d’adulte digne et
épanouie. Ils sont

ainsi des centaines à
avoir été accueillis au
sein de la chaleureu-

se famille de Don
Bosco, certains depuis

leur plus jeune âge,
d’autres au cours de

leur adolescence,
arrachés à l’enfer de
la vie des rues, de la

désespérance, des
familles déchirées ou

au bout du rouleau,
de la prison. 

Plus de 12.000 euros collectésau Kerkebeek en 2009 !
Jeunes Antananarivo

Par delà l’urgence, 
un projet inscrit dans la durée
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Le centre permet aux
jeunes de trouver une voie!

A l’âge de la retraite, Rita Dooms, ancienne ensei-
gnante et mère de trois (grands) enfants, a décidé de
s’engager comme volontaire à Madagascar auprès des
jeunes défavorisés. Au centre de formation profes-
sionnelle et technique de Mahajanga, à 570km au
nord d’Antananarivo, elle a donné des cours de fran-
çais et d’informatique. Mais, pendant son séjour, elle
a également eu le temps de visiter le Centre Notre-
Dame de Clairvaux, que soutiennent le Kerkebeek et
Jeunes Antananarivo. 

Repartir travailler en Afrique à l'â ge de la pension, ce n'est pas
banal. Qu'est-ce qui t'a poussée à prendre cette décision? 
Le temps de la retraite n'est pas un temps de réclusion mais un
temps possible pour une orientation nouvelle. Les compétences
engrangées durant la vie professionnelle peuvent être mises à
profit et demandées ailleurs qu'en Belgique, où souvent les plus
jeunes préfèrent vous mettre au rancart. Les pays du Sud sont
demandeurs de personnes ayant de l'expérience et un certain
recul. J'avais lu que les Salésiens de Don Bosco proposaient du
volontariat dans les pays du Sud pour les jeunes de 17 à 77 ans,
alors pourquoi pas?

Pourrais-tu nous décrire en quelques mots 
la situation actuelle du pays?  
Depuis plus d'un an Madagascar s'enfonce et, pour le moment, on
ne voit guère d'issue. En théorie, il devrait y avoir des élections fin
mars, mais elles ne devraient pas apporter de véritable solution.
Quand les organismes internationaux ont coupé les subventions,
certains Malgaches ont eu comme réaction "c'est bon comme cela
nous ne pouvons plus compter que sur nous retroussons nos
manches...", mais c'est une minorité. Dans l'ensemble, la misère
règne et, comme toujours en pareil cas, le brigandage et le vol sont
la ressource universelle.
Un certain nombre d'usines ont fermé, de même que des compa-
gnies d'aviation. Pour une opération à l'hôpital, le patient doit
désormais verser une somme qui correspond à peu près à six mois
de salaire! Suite au désinvestissement d'entreprises dans la zone

franche beaucoup de personnes ont perdu leur travail et les petits
commerces annexes en sont les victimes collatérales. 

Quel est le rôle des Salésiens? 
Don Bosco est à l'origine d'un vaste mouvement de personnes —
congrégations, instituts religeux, associations laïques — qui tra-
vaillent, de diverses manières, auprès des jeunes défavorisés. Une
de leurs maximes est : « Prévenir et non réprimer ". On les retrou-
ve donc dans la formation technique et professionnelle des
jeunes, ainsi que dans des activités sportives organisées les mer-
credi, samedi et dimanche après-midi: foot, volley, basket etc.
Environ 1500 jeunes fréquentent ces activités régulièrement au
Centre de Clairvaux.

Tu as eu l'occasion de visiter le Centre de Clairvaux et de ren-
contrer son responsable actuel. Quelle a été ton impression?  
Le Centre de Clairvaux est presque comme un petit village où sont
accueillis en internat 110 jeunes, certains viennent du centre de
redressement qui est voisin du Centre de Clairvaux. Le parcours de
ces jeunes est celui de jeunes des rues: drogue, violence familiale,
pas de logement ni de scolarité. Le centre leur permet de trouver
une voie, d'apprendre un métier en fonction de leurs capacités et
de leur motivation. J'y ai rencontré un couple de jeunes Français
qui, après une année, a décidé de rester et de s'investir directement
dans le centre de redressement, ce qui permet de faire le lien avec
le centre des Salésiens.
Depuis octobre, le Père Innocent est responsable du Centre de
Clairvaux, il a engrangé à Fianarantsoa une riche expérience d'ani-
mation auprès de jeunes défavorisés; son parcours personnel l'aide
à comprendre les difficultés quotidiennes. 
Les défis actuels sont immenses vu l'instabilité politique du pays
qui entraîne une recrudescence de problèmes sociaux. 

Qu'as-tu appris de tes rencontres là-bas? 
Est-ce que cela change ta vision des choses ici en Belgique?  
Ce temps m'a permis de prendre du recul par rapport à ma vie en
Belgique, en me replongeant dans une réalité partagée par plus de
la moitié de la population mondiale. J'espère que cela me permet-
tra de me désencombrer et de vivre plus pauvrement. De retrouver
la simplicité et l'essentiel: ne regarder personne avec indifférence.

Témoignage



Théo6

Une mort en question
L’enfant a 11 ans, il m’interroge au cours de sa retraite de profes-
sion de foi. Il cherche à comprendre : quel est le sens de tout
ceci ? Le message évangélique, il veut bien : la fraternité, la justi-
ce, le service…. Et Jésus qui porte ce message d’un Dieu d’amour,
oui, ça touche le cœur ! 
Mais l’arrestation de Jésus, sa mort sur la
croix : pourquoi Jésus ne s’est-il pas enfui ?
La fin de l’histoire n’est pas très emballante.
La résurrection est difficile à comprendre,
et qu’est-ce qu’elle change ?

Pour comprendre 
le mystère d’un homme… 
Pour comprendre le mystère d’un homme, il
faut du temps, de l’humilité et de la bien-
veillance. S’approcher de lui, recevoir ses
paroles et ses gestes, percevoir l’esprit dont
il vit. Il en est de même pour Jésus. 
Jamais nous ne pourrons percer la psycho-

logie personnelle du Christ : la distance des
siècles nous en empêche. Mais les paroles et
les gestes rapportés dans les Evangiles,
l’écho de sa vie sur ses proches et ses
contemporains, les amis et les ennemis qu’il
s’est fait, témoignent du sens profond de sa vie. 
Le dimanche des Rameaux et la semaine sainte voient se succéder
le récit de l’entrée de Jésus à Jérusalem sous les acclamations de la
foule, puis immédiatement le récit de la Passion où une autre
foule (à moins que ce soit en partie la même ?) réclame sa mise à
mort. Ces derniers jours livrent la clé pour comprendre le mystè-
re de Jésus. 
Les Rencontres Théo de ce mois nous donnent l’occasion de
prendre le temps d’intérioriser ce qui s’est passé alors. S’il y a des
chrétiens aujourd’hui dans le monde, c’est parce que Jésus de
Nazareth a vécu ces jours-là. Que peut-on en dire ? Je risque
quelques mots, à nous tous de partager au cours des rencontres
ce que nous en percevons. 

Librement  
Oui, Jésus s’est laissé arrêter et condamner à mort. Il a choisi de ne
pas fuir. Il a pris le risque de continuer de prendre la parole en
public malgré l’opposition de plus en plus virulente qu’il suscitait,
il a décidé de continuer à poser les gestes qui transgressaient les
règles en vigueur, au péril de sa vie. L’Evangile dit même avec insis-
tance qu’il ne s’est pas « fait avoir » : il a donné sa vie librement.

« Au moment d’être livré et d’entrer librement dans sa Passion…. » :
ces mots sont prononcés lors de chaque messe, au moment de
faire mémoire du dernier repas avec les disciples. 

Jésus fidèle à Dieu, aux pauvres et aux pécheurs
Jésus n’est pas mort pour des idées, un système religieux, de
grands principes abstraits.  Mais son lien à Dieu le conduit à res-
ter fidèle jusqu’au bout à la mission reçue : annoncer le Règne de
Dieu qui vient, et libérer, guérir, pardonner, réveiller, relever les
pauvres et les souffrants. Un temps, il a évité les confrontations

trop brutales. Mais quand vient l’heure de
vérité, il décide librement de ne pas fuir : si
vivre pour Dieu conduit à la mort, il fera face
sans violence pour témoigner de l’amour de
Dieu. 
Jésus a pris le risque de mourir en solidarité
avec les plus exclus de la société du temps : il
fut crucifié comme un esclave et un blasphé-
mateur. Sans honneur, dans le mépris.

Ne pas chercher la mort, 
accepter la croix 
Qu’est-ce qui a tué Jésus ? Une accumulation
de péchés et de fautes relativement banals :
le mensonge et la jalousie, la haine et la
méfiance, la lâcheté et la peur, l’enfermement
dans des habitudes et des privilèges, le refus
d’écouter Dieu avec des oreilles ouvertes et
neuves. 

Pourquoi ne s’est-il pas enfui ? Pour rester fidèle à l’Esprit qui a
animé sa vie. Jésus n’a pas cherché la croix, mais il l’a acceptée.

« Père, si tu veux écarter de moi cette coupe… pourtant que ce ne soit
pas ma volonté mais la tienne qui se réalise ! » (Luc 23, 42)
La volonté immédiate de Jésus ? s’il est possible, ne pas subir la
souffrance et la mort. La volonté du Père ? que vienne une terre
nouvelle et des cieux nouveaux où fleuriront la justice et la paix,
selon les mots de la Bible. La volonté profonde de Jésus ? Que la
volonté du Père se réalise, fut-ce au prix du don ultime de sa vie. 
Ne pas chercher le martyr mais refuser la fuite, ne pas chercher la
mort mais accepter la croix : en agissant ainsi, Jésus a donné sa vie
par amour.

La croix, drôle de logo ? 
« Au fait, pourquoi est-il mort ? ». Il n’est pas rare que la question soit

posée. Pas rare non plus que l’on s’interroge sur la raison de choi-
sir la croix comme symbole de la foi chrétienne. « Un peu sinistre,
non ? » disait quelqu’un. 
L’enjeu est pour nous le même qu’au temps de Jésus : comprendre
la croix non comme un signe d’échec et de mort, mais comme un
signe d’amour et de fécondité. Pour nous la croix n’est pas un
point d’arrêt, mais un lieu de passage. La résurrection l’éclaire. La
résurrection… une question à reprendre lors d’un prochain Théo !
A travers les divers ateliers de ce mois, bonne rencontre à tous.

Michel Christiaens

Rencontres Théo
Pourquoi Jésus ne s’est pas enfui?
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Jésus s'est laissé arrêter et condamner à mort. Pourquoi a-t-il fait ce choix ? pourquoi ce risque ? suicide ?
refus de la violence ? mort assumée ? engagement radical?



Notez déjà la prochaine rencontre Théo

« Vivre ensemble ? »
Nous rêvons d'unité et de fraternité,
est-ce possible avec tout le monde ?
Le samedi 24 avril à Notre Dame 

15h-17h30 rencontre – 17h30 eucharistie

Théo 7

Ateliers Adultes

Lire la Passion dans l’Evangile de St Luc
L'évangile de ce jour nous donne à lire la passion de Jésus pour son
Dieu et pour les femmes et les hommes que nous sommes.
Remettons-nous en route avec lui, de la table de la Cène à celle
d’Emmaüs.  C’est sur ce chemin que les disciples furent rejoints par
Jésus comme nous le sommes aujourd’hui et qu’ils pouvaient lui
dire comment ils ressentaient sa mort, lui dire leur déception. Et
chemin faisant, le troisième marcheur, Jésus, leur a rappelé son iti-
néraire et celui des prophètes avant lui. Comment sur ce chemin
vers sa fin il a dû, lui aussi, choisir entre pouvoir et service, jugement
et patience, violence et pardon. C’est alors qu’a pu s’écrire l’évangi-
le que nous proclamons aujourd’hui, héritage de la foi de ceux et
celles qui n’étaient pas au pied de la croix et qui avaient du mal à le
croire vivant. Mettons-nous donc en route, avec Jésus, d’une table
à l’autre, où "il accueille les pécheurs et mange avec eux"

Animation : Jacques Vermeylen, bibliste, ancien professeur à la Faculté
de théologie de Lille et prêtre dans les paroisses du Kerkebeek.

La Passion en jeu
Les représentations de la Passion du Christ ont débuté au 14e
siècle, devant les cathédrales. Elles sont à l’origine du théâtre
moderne. Ces « Jeux de la Passion » permettaient de découvrir et
de questionner le mystère de la mort du Christ. 
Ce n’est pas à du théâtre mais à un jeu de société en équipes que
nous vous convions autour du thème de la Passion. Pourquoi
Jésus ne s’est-il pas enfui ? Qui l’a trahi, qui l’a tué, pourquoi est-il
mort, et que s’est-il passé ensuite ? 
« Jouer » ensemble autour de la Passion nous permettra de renou-
veler la compréhension du cœur de notre foi, et d’en situer l’im-
pact dans nos vies aujourd’hui.

Animation : Catherine Roseau, sœur de St André et une équipe de chré-
tiens du Kerkebeek.

Images, Passion, Actualités
La Bible dans une main, le journal dans l’autre : le grand théolo-
gien Karl Barth conseillait de travailler ainsi, pour comprendre la
Bible et pour comprendre notre temps. 
Modestement, l’atelier voudrait examiner quelques images de la
Passion du Christ, et les mettre en regard de quelques photos de
l’histoire ou de l’actualité récentes. Pourquoi Jésus ne s’est-il pas
enfui ? que s’est-il passé d’unique ce jour-là ? et que se passe-t-il
encore aujourd’hui, si proche de l’histoire de la Passion ?

Animation : Michel Christiaens et une équipe de chrétiens du
Kerkebeek.

Pourquoi Jésus ne s’est pas
enfui ?

Sa 27 mars à Notre Dame 

15h-17h30 : rencontre  - 17h30 : eucharistie

Di 28 mars à Ste Suzanne 

9h-11h : rencontre - 11h : eucharistie

Après le début de la rencontre, les participants

sont répartis en ateliers par tranches d’âge :

Le groupe des adultes.

Le groupe des jeunes, 15 ans et plus, le samedi.

Le groupe Samuel pour les 5-8 ans.

Le groupe Benjamin pour les 9-10 ans.

Le groupe Timothée pour les 11-12ans.

(Garderie pour les petits de moins de 5 ans.)

Les rencontres sont ouvertes à tous 

sans inscription préalable, et elles sont gratuites. 

Horaire spécial pour les messes des Rameaux
Samedi 17h30 à Notre Dame

Samedi 18h à Ste Elisabeth 

Dimanche 9h30 à St Vincent 

11h à Ste Suzanne et 18h à la Ste Famille.  

Une liturgie de la Parole sans messe aura lieu le

dimanche 28 mars à 11h30 à Notre Dame, au

cours de laquelle les rameaux seront distribués.
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A côté des ateliers proposés aux enfants 
et aux jeunes en différents groupes d’âge, 
trois ateliers sont destinés aux adultes. 
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Ce n’est pas la souffrance qui sauve
Fausses pistes et contre-sens 

Approcher le sens profond de ce que Jésus a vécu lors de sa Passion appelle une démarche longue et
patiente. Comme tout drame humain, il ne livre son sens ultime qu’à ceux et celles qui prennent le

temps de s’imprégner de la densité de ces heures-là. Il est un fait  : Jésus n’a pas fui la mort annoncée,
alors même que ses disciples le lui suggéraient.

Un scandale
« Nous prêchons un messie crucifié, scandale pour les juifs, folie pour
les païens » (1 Co 1, 23). Le choc, la contradiction, l’incompréhen-
sion que suscitent le scandale et la folie de la croix ne datent pas
d’aujourd’hui, et St Paul le notait déjà avec force. Les uns et les
autres, nous sommes sensibles à divers aspects de l’événement,
selon notre propre histoire et ce que la mort de Jésus en croix
rejoint dans notre propre expérience. 

Débusquer fausses pistes et contre-sens
Pour approcher le sens de ce que Jésus a vécu et accompli, il est
bon de pointer quelques fausses pistes et contre-sens fréquents.
L’histoire de la théologie et de l’Eglise ne manque pas de ces doc-
trines et spiritualités ambiguës qu’il faut refuser aujourd’hui, au
nom d’une juste perception de l’événement de la croix. 

Ce n’est pas la souffrance qui sauve 
Un premier piège serait de valoriser la souffrance pour elle-même.
« Par ses blessures nous sommes guéris » (Isaïe 53, 5, texte lu le
vendredi saint) : certaines expressions bibliques, par leur conden-
sé, peuvent parfois troubler la compréhension.
Jésus n’a pas recherché la souffrance. En lisant sa prière à
Gethsémani, nous voyons que tout son être la redoute et qu’il

voudrait pouvoir y échapper. Mais Jésus n’a pas non plus fui la
souffrance et la mort : elles sont la conséquence de son engage-
ment messianique. En choisissant librement d’obéir jusqu’au bout
à la mission reçue du Père, Jésus a souffert et a donné sa vie pour
nous. Ce qui nous sauve, c’est l’amour du Christ pour nous jus-
qu’à la mort. Ce qui nous sauve, c’est l’amour : « Il n’est pas de plus
grand amour, que de donner sa vie pour ceux qu’on aime », dit Jésus
quelques heures avant de mourir, lors du dernier repas avec ses
disciples (Jean 15, 13). L’amour par delà la souffrance. 

Ce n’est pas la douleur qui est extrême 
Le rejet de la foi chrétienne s’appuie parfois sur le refus d’une com-
plaisance morbide pour la souffrance. Le film de Mel Gibson “La
Passion du Christ”, avec son réalisme extrême et sa volonté d’en
mettre plein la vue, est l’exemple même de ce qu’il faut éviter. On
ne peut qu’être frappé par la discrétion des Evangiles quand ils
disent les souffrances du Christ, sans jouer avec les sentiments des
lecteurs. La mort du Christ n’est pas unique par le maximum de
souffrances qui l’aurait provoquée. Pour nous chrétiens, la mort
du Christ est unique parce que Dieu lui-même partage avec lui
l’expérience humaine de manière exemplaire : Jésus fut un juste
jusqu’à la mort, jusqu’au bout. 
St Jean inaugure le récit de la Passion par ces mots : « Avant la fête
de la Pâque, Jésus, sachant que son heure était venue, l’heure de pas-
ser de ce monde à son Père, lui qui avait aimé les siens qui sont dans
le monde, les aima jusqu’à l’extrême. » (Jn 13, 1). Ce qui doit frapper,
ce n'est pas le sang, la douleur, les coups: ce qui est extrême, c'est
l'amour vécu par Jésus malgré la souffrance, par delà le mal. 

Ce n’est pas la soumission qui met le mal en échec
Notre culture n’aime pas la résignation, la passivité et la soumis-
sion. Un regard superficiel sur l’attitude de Jésus pourrait croire
que son obéissance au Père et son silence devant ses bourreaux
relèvent de la démission. Il n’en est rien, au contraire. L’arrestation,

Prendre sa croix, 
et marcher à la suite du Christ

« Celui qui veut marcher à ma suite, qu'il renonce à lui-même, qu'il
prenne sa croix chaque jour, et qu'il me suive. » (Luc 9, 23) 
A nous tous qui avons été touchés par l’Evangile, Jésus propose un
choix et un engagement. 
Le choix, c’est renoncer à nous laisser ballotter par nos désirs contra-
dictoires, aspirations illusoires ou caprices d’un moment. 
L’engagement, c’est « prendre notre croix » au quotidien ; l’expression
existait déjà dans le monde latin, bien avant Jésus-Christ. Notre
croix : les pesanteurs que nous avons à porter, les souffrances phy-
siques et morales, les moqueries, la solitude, l’accablement. Avec ce
qu’ils peuvent avoir de terrible à certains moments de la vie. Avec ce
qu’ils ont de banalement éprouvant au fil des jours. 
Et l’engagement, c’est de suivre Jésus. Une de ses paroles, prononcée
la veille de sa mort, revient à la mémoire : « Je vous ai dit tout cela
pour que ma joie soit en vous et que vous soyez comblés de joie » (Jn
15, 11). 
« Viens, suis-moi » : heureux sommes-nous si l’appel du Christ réson-
ne à nos oreilles de disciples.
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la condamnation et la mort de Jésus résultent de son libre choix
de rester debout, de faire face à ses contradicteurs et de n’inflé-
chir en rien ses paroles et ses actes, par fidélité à Dieu et aux
pauvres pour lesquels il a pris parti. 
En refusant de répondre à la violence par la violence, en se gar-
dant de répondre au mal par le mal, en ne répliquant pas aux
« méchants », il brise le cercle infernal de la haine. Désarmé, il fait
face. Crucifié, il renvoie à ses bourreaux l’image de ce dont ils sont
capables. Le mal ne contaminera pas Jésus : le mal est mis en
échec et il ne s’en relèvera pas. 

Ce n’est pas l’explication qui aide à vivre 
Face au mal et à la souffrance, la question du pourquoi surgit
spontanément. Pourtant nous le savons aussi, rien n’explique le
mal et la souffrance. Les explications ont toujours un goût de trop
ou de trop peu. Elles peinent à sonner juste. 
Jésus n’explique pas le mal. Il partage l’existence humaine, et il fait
l’expérience en son corps de la souffrance et de la mort. Au cœur
du mal, il est présent. Des hommes et des femmes souffrants nous
le disent : seule une présence aimante aide à vivre et à traverser la
souffrance, le mal et la mort. Jésus a choisi d’être présent. 

La traversée plutôt que la fuite
En relisant la Passion du Christ avec la question : « pourquoi Jésus
ne s’est pas enfui ? », nous avons abordé le premier versant de l’his-
toire. Pour nous chrétiens, elle est indissociablement liée à son
autre volet, le récit de la résurrection. Nous aurons à poursuivre
notre réflexion en ce sens, pour ne pas tronquer le message de
notre foi. 
Pour le dire rapidement, plutôt que fuir, Jésus a choisi d’être pré-
sent au cœur du mal. Et Dieu, en ressuscitant Jésus, lui a donné de
traverser le mal et la mort, pour le faire passer dans la vie, pour
l’éternité. 
La voie est ouverte. Voulons-nous recevoir ce chemin de Jésus, et
nous y engager ? 

Michel Christiaens

Mgr Oscar Romero, 
archevêque de 
San Salvador
24 mars 1980

30e anniversaire de son martyr

La conférence épiscopale du Salvador a demandé au

pape Benoît XVI « la conclusion rapide » du procès en

béatification de Mgr Oscar Romero. En marge des ren-

contres Théo, voici le témoignage d’un homme qui a

choisi de ne pas fuir ses responsabilités, à la suite du

Christ. 

Lundi 24 mars 1980. A 18h, Oscar Romero, archevêque de
San Salvador célèbre la messe dans la chapelle attenante
à un petit hôpital de la capitale. A 18h25, un homme se
présente à l’entrée de la petite église, dont les portes res-
tent ouvertes en raison de la chaleur, et tire. Une seule
balle explosive en plein cœur. L’archevêque s’affaisse, fou-
droyé, sur l’autel. Il vient d’achever l’homélie. Ses dernières
paroles furent : «  Que ce corps immolé et ce sang sacrifié
pour les hommes nous aident à offrir notre corps et notre
sang à la souffrance et à la douleur, comme le Christ, non
pas pour soi, mais pour apporter les fruits de la justice et
de la paix à notre peuple. » 

Mgr Romero avait 63 ans. La veille, il avait lancé un
appel aux militaires pour qu’ils désobéissent et qu’ils met-
tent fin à la répression. Un appel qui pour beaucoup mar-
qua sa condamnation à mort. 

Oscar Romero payait sa défense des droits humains et sa
dénonciation de la misère. Un choix éminemment reli-
gieux parce que évangélique. Qui était Mgr Romero ?
Avant tout, un évêque, un pasteur qui entendait partager
le sort de son peuple. Plutôt conservateur du point de vue
ecclésial, il n’était ni théologien, ni un intellectuel, ni un
organisateur, encore moins un politique, mais simplement
un prêtre et un évêque, et un contemplatif qui attribuait la
première place à la prière. 

Mais il entendait être pasteur jusqu’au bout. Scandalisé
par l’injustice, il prenait l’Evangile au sérieux, rappelant
chacun à ses devoirs de chrétien, quelle que soit sa place
dans la société. Conscient des risques, persuadé de mourir
assassiné, vivant en permanence dans la peur, mais déter-
miné, il ne dévia jamais de sa ligne de dénonciation, à la
suite du Christ, de l’injustice et de la violence. 

Archevêque de San Salvador depuis 1977, sa voix était
devenue la voix des sans-voix. Sa grande préoccupation
était de mettre en œuvre l’Evangile. A la violence, il oppo-
sait le dialogue, la justice, l’amour. 

(d’après J-D. Durand, Les nouveaux héros du christianisme, 
Hors Série La Vie p. 72-73)
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Samedi des Rameaux 27 mars
17h30 Notre Dame avec la rencontre Théo 

18h Ste Elisabeth

Dimanche des Rameaux 28 mars
9h30 St Vincent 

11h Ste Suzanne avec la rencontre Théo
11h30 liturgie de la Parole sans eucharistie 

au cours de laquelle les rameaux 
seront bénis et distribués 

18h Ste Famille 

Jeudi saint 1er avril
18h30 Notre Dame avec une animation 

pour les enfants et leurs familles
20h Ste Famille en Unité pastorale 

Vendredi saint 2 avril
15h  Ste Suzanne, Notre Dame, St Vincent, 

Ste Famille - chemin de croix
20h Ste Suzanne en Unité pastorale 

Samedi 3 avril – Vigile pascale
20h30 Ste Suzanne en unité pastorale – 

baptême de 2 adultes
20h30 Ste Elisabeth

Dimanche 4 avril - Pâques
9h30 St Vincent 

10h30 Ste Famille
11h30 Notre Dame

les célébrations de Ste Suzanne à 11h00
et de la Ste Famille à 18h sont suspendues

le jour de Pâques. 

Les mercredis de carême
Un temps pour jeûner, prier, partager 

Comment faire du carême un authentique temps fort ? La concertation
Solidarité de notre Unité pastorale vous propose de nous retrouver
chaque mercredi de carême pour un temps fraternel de jeûne, de prière et
de partage. Chaque mercredi sera animé par une petite équipe locale, en
lien avec une des équipes de solidarité. La formule : 
19h repas sobre (bol de soupe, de riz) ou jeûne
19h30 rencontre avec l’équipe organisatrice -  comment le partage se 

vit-il ici au Kerkebeek tout au long de l’année ? + relais de l’infor-
mation sur les projets soutenus par Entraide et Fraternité. 

20h veillée de prière 
20h30 fin 

Mercredi 17 mars, église Notre Dame et le Centre Ozanam. 
Mercredi 24 mars, église Ste Elisabeth et Ecoliers du Monde. 

Carême de Partage – Campagne 2010
Rencontre et Messe internationale et solidaire

Dimanche 14 mars
Eglise Ste Famille d’Helmet

Dans le cadre de la Campagne de Carême de Partage, Entraide et
Fraternité & Broederlijk Delen et les communautés d’origine étrangère
vous invitent à la rencontre internationale et solidaire du dimanche 14
mars à l'église de la Ste-Famille d'Helmet, square Riga à 1030 Schaerbeek.

à 17h Témoignage de Mme Pascasie Kana, secrétaire exécutive de
l’Organisation d’Appui à l’Autopromotion (Burundi), association
partenaire d’Entraide et Fraternité.
« Elles cultivent. Qui récolte ? »

Quel est le rôle et la place des femmes dans la petite agriculture
familiale de l’Afrique des Grands Lacs ?

à  18h célébration festive et internationale.
vers 19h15 : repas international et solidaire

Chacun apporte : un plat froid, une salade, une spécialité de son
pays, un dessert … et on partage tout dans le style Auberge 
espagnole. Les boissons sont offertes !

Entraide et Fraternité asbl, rue du Gouvernement Provisoire 32, 
1000 Bruxelles.   –  000-0000034-34  –  www.entraide.be

Jeudi 25 mars à 15h. à Notre-Dame 
célébration de la Semaine Sainte pour les seniors de l'Unité Pastorale

Bien des personnes âgées qui se déplacent difficilement, seront heureuses
d'apprendre que nous organisons en Unité Pastorale une célébration pour
elles le jeudi 25 mars à 15h à Notre-Dame, afin de leur permettre de vivre
(en bref) : le dimanche des Rameaux, le jeudi-Saint, le Vendredi-Saint et
Pâques. Un goûter avec café et tarte complètera la fête. Certains malades
ou aînés ayant besoin de se faire véhiculer, peuvent contacter le secrétariat
de l'Unité Pastorale : 02 215 87 57. 

Horaire des célébrations 
de la semaine sainte
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Joëlle Grolet
Depuis le début de mon chemin,
j’ai pris conscience que Dieu m’ai-
me et il m’aime telle que je suis. Je
suis loin d’être parfaite et malgré ça,
Dieu remplit mon coeur un peu
plus chaque jour de son amour. Il
me montre également que même
dans les situations difficiles, il est à
mes côtés pour me montrer qu’il y
a toujours de l’espoir. Aujourd’hui
je désire  recevoir le baptême, être
reconnue et témoigner comme
"enfant de Dieu". Il a changé mon
regard, il m’a aidée à m’ouvrir
davantage aux autres, à moins juger
sur des impressions, à mieux par-
donner, à comprendre et à aider les
autres. Dieu a fait de moi une per-
sonne meilleure.

(Joëlle, 30 ans, a célébré son mariage
avec Yoan en 2009 dans notre unité
pastorale). 

Eve Roelants 
Bonjour, je m'appelle Eve et j'ai tren-
te ans.
J'ai toujours été croyante, profondé-
ment croyante. Dieu a été un sou-
tien dans chaque épreuve de ma
vie, une réelle lumière auprès de
moi. Mes parents m'ont laissée libre
de choisir d'être baptisée, et c'est
avec allégresse que j'ai fait ce choix
l'année dernière. Guidée par Sœur
Monique, j'ai parcouru tout un che-
min tant intérieur que riche en
enseignement : parler et découvrir
Dieu et le Christ m'a passionnée !
C'est aussi dans l'espoir de rencon-
trer d'autres passionnés de Dieu
que je rentre dans la grande famille
des chrétiens et j'espère faire de
belles rencontres lumineuses. Au
plaisir de vous rencontrer!

(Eve, 30 ans, est maman d’une petite
fille d’une dizaine d’années.)

Eve et Joëlle,
deux adultes en marche vers le baptême 

Eve  (ci-dessus) et Joëlle 
(ci-contre) à la cathédrale 

St Michel, pour l'appel décisif
adressé par Mgr Jozef De Kesel

à la quarantaine de catéchu-
mènes bruxellois qui rece-

vront le baptême durant la
veillée pascale.

C’est toujours une grande joie pour nos communautés de voir des
adultes se tourner vers Dieu, approfondir la foi, et faire le choix de
demander le baptême. Cette année, Eve Roelants et Joëlle Grolet rece-
vront les sacrements de l’initiation chrétienne au cours de la vigile pas-
cale. Nous leur avons demandé leur témoignage. Tous nos vœux les
accompagnent, pour une vie éclairée toujours par le Christ.

Les étapes de la préparation ultime

Le saviez-vous  ? La préparation des caté-
chumènes est à l’origine du carême tel
que nous le connaissons. Il revêt pour les
futurs baptisés une importance particu-
lière, comme pour nous tous  : au cours
de celui-ci, la communauté chrétienne
toute entière se prépare à célébrer la
fête de Pâques et la résurrection du
Christ, fondement de notre foi. Tous,
vous êtes invités à entourer Eve et Joëlle
au cours des semaines qui viennent.

Dimanches 7 – 14 et 21 mars à 18h Ste Famille :
scrutins des catéchumènes 
Ces prières demandent à Dieu de « scruter », de  dis-
cerner entre les ténèbres et la lumière. Elles seront
prononcées sur Eve et Joëlle en préparation à leur
baptême, et nous tous qui les entourerons serons
invités à nous laisser aussi examiner par Dieu. Ces
rites pénitentiels ont une force particulière, car ils pla-
cent nos péchés sous le regard de Dieu, pour que
nous soyons délivrés de l’influence du Mal. Ils nous
aident à débusquer ce qu’il y a de faible, de mauvais
et de malade dans nos vies pour le guérir, et ce qu’il y
a de beau, de bon et de saint pour l’affermir. 

Samedi 3 avril en matinée : dernières prières pré-
paratoires. 
Dans l’intimité des proches, les catéchumènes font la
« reddition » du symbole des apôtres : elles le « resti-
tuent » en le redisant, elles prient la profession de foi
de l’Eglise qu’elles ont approchée et apprise avec le
cœur. Puis elles vivent le rite de l’Effetah, ouverture de
tout leur être à la vie de Dieu. 

Samedi 3 avril 20h30 Ste Suzanne : vigile pascale -
baptême, confirmation et première communion. 
Au cours de la nuit pascale, les catéchumènes reçoi-
vent les trois sacrements de l’initiation chrétienne.

Devenir chrétien ?

C’est possible à tout âge. Le « catéchumé-

nat » est la période de cheminement et de

préparation préalable au baptême. Si vous

êtes intéressé(e), prenez contact avec 

Sœur Monique Lecloux en journée, au 

02 241 67 76.  Elle vous fixera un rendez-

vous pour entendre votre demande et voir

avec vous comment l'accueillir au mieux.
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INCONTOURNABLE !
La grande foire aux 

vêtements du vestiaire
aura lieu à Sainte-Suzanne 

le vendredi 19 mars 
de 14h30 à 17h

& le samedi 20 mars 
NON-STOP de 10h à 17h.

Venez renouveler votre garde-robe 
printemps-été à des prix imbattables!

Attention: comme d’habitude, la célèbre
boutique de vêtements de seconde main
sera ouverte au jubé, la salle d’accueil 

servant de cadre à la non moins célèbre
brocante du vestiaire.

Speranza
Une Toile pour un Toit

rue au Bois 365B à B-1150 Bruxelles (plan d’accès au verso)

du vendredi 19 mars au dimanche 21 mars
vendredi vernissage de 18h30 à 21h30 • samedi de 10h30 à 20h • dimanche de 10h30 à 18h

à l’occasion de son 10e anniversaire, 
l’asbl MERGEM vous invite 
à l’expo-vente

Venez relever avec nous 
3défis humanitaires en Roumanie
• Construire une clinique pour patients en fin de vie, à Turda
• Rénover 37 logements du bidonville d’Ariesului
• Financer des appartements supervisés à Iasi

… on recherche 100.000 € ! 
Animations samedi et dimanche,  à 11h30 et 15h30:                                      

Spectacle de danse tzigane (Vass Amenqhe Potaissa - Turda) avec l’orchestre tzigane Gipsy Band

Show-uri par la compagnie Contesina de Bucuresti (www.contessina.ro) 

LE PROGRAMME COMPLET ET LES PHOTOS SUR WWW.MERGEM.BE

CONTACTS: DAVID WARICHET 0477/354246 • ASBL MERGEM RUE HENROTTE, 40  B-1150 BRUXELLES



Echos de l’Unité et des paroisses 13

K
E

R
K

E
B

E
E

K
56

 –
 M

A
R

S
2

0
10

L’abbé Albert Vermeesch nous a quittés

C’est avec beaucoup d’émo-

tion que nous avons appris le

décès de notre ami l’abbé

Albert Vermeesch dans la nuit

du 10 au 11 février, quelques

semaines après son 95e anni-

versaire, en cette année où il

aurait fêté en septembre le 70e

anniversaire de son ordination

presbytérale. Et c’est avec beaucoup de gratitude que nous

l’avons entouré, famille, amis de l’enseignement et de l’Institut

Ste Marie, paroissiens de Ste Suzanne et amis venus de tous

horizons. 

Homme de foi et témoin fidèle 
Albert ! déjà 95 ans ici parmi nous, dans ce quartier de Ste

Suzanne que tu as marqué de ta présence…. 

Que de changements dans notre commune de Schaerbeek,
Albert, où tu vivais déjà enfant … 

Que de mutations dans l’enseignement auquel tu as consacré
ta vie, singulièrement à l’Institut Ste-Marie, mais beaucoup plus
largement encore … 

Que d’aggiornamento dans l’Eglise, sans compter tous ceux
dont tu rêvais encore, et pour lesquels tu pouvais te montrer
impatient …. 

Que d’événements familiaux que tu as accompagnés, fidèle
aux mariages, aux baptêmes, aux funérailles, aux épreuves et
aux joies qui sont celles d’une grande famille…. 

Tu as été un homme de tempérament et de caractère, avec la
vigueur, la ténacité et la fougue dans la défense de tes convic-
tions. Plus que tout, tu as été pour nous un homme de foi et un
témoin fidèle. Ici à Ste-Suzanne, nous t’aimions beaucoup, et tu
le savais. 

Merci Albert. « Ce n’est qu’un au revoir… » Qu’il nous soit
donné, comme tu as souhaité que nous le chantions, de nous
revoir un jour auprès du Seigneur.

Michel Christiaens

Unité

Les remerciements de Joseph Vanhakendover, au nom de la paroisse Sainte-Suzanne
Albert Vermeesch a toujours habité au boulevard
Lambermont, très près de Sainte-Suzanne et a donc tou-
jours été proche de la paroisse, où il a rendu d’innom-
brables services depuis très longtemps, même s’il n’y a
jamais eu de fonction « officielle », au contraire de son
frère Adrien (qui y a été vicaire pendant toute sa vie de
prêtre, jusqu’à son décès en 1986).
Pendant longtemps, Albert a assuré la première messe du
dimanche matin, passée progressivement de 7h à 8h30 ;
quand, il n’y a pas tellement d’années, on est passé à 2
messes ici le dimanche, il a alors assuré la messe de 11h.
Mais pendant de longues années, il passait les mois de
juillet et d’août dans sa propriété à Louette-Saint-Pierre où
il pouvait accueillir pour de nombreux camps, les mouve-
ments de jeunesse ou d’autres associations. Ici à Sainte-
Suzanne, Albert a pu tisser des liens privilégiés avec de
nombreuses générations de scouts (ou guides). Lui-même
a toujours été scout dans l’âme et il aimait à le rappeler .
Mais il a créé des liens forts également avec le Patro ; il était
d’ailleurs toujours présent au souper et à la fête du Patro ;
la présence parmi nous d’une délégation de patronné(e)s
en uniforme est significative.
Depuis pas mal d’années il s’était aussi particulièrement
investi dans ses messes quotidiennes du soir en semaine. Il
faisait vraiment « tout » pour y être présent (2-3 jours
avant son décès, il me disait encore son désir d’y revenir
très vite). Il y décrivait une image merveilleuse du concile,
il y montrait à quel point le concile avait pu changer le visa-
ge de l’Eglise avec son ouverture et sa véritable libération ;

mais en contrepartie, il nous dressait une image tellement
noire de l’Eglise d’avant le concile avec son juridisme, son
hyper-réglementation, son insistance uniquement (d’après
lui) sur le péché et sur la peur à avoir de Dieu, que je me
suis souvent demandé comment il avait pu s’engager et
devenir prêtre dans cette Eglise-là.
Il nous parlait sans cesse de l’amour (et bien sûr l’Evangile
nous dit quels sont les 2 grands commandements qui n’en
font qu’ « un » : aimer) et il savait longuement en parler
sous tous ses aspects. C’était l’amour, toujours l’amour.
Personnellement j’ai entendu beaucoup de ses homélies, je
me demande vraiment s’il en a pu en faire une sans parler
de l’amour.
C’était également un grand lecteur de La Libre Belgique,
mais surtout il aimait y faire paraître son avis sur des tas de
sujets religieux et en débattre, par le « courrier des lec-
teurs », des « opinions », des controverses. Je me souviens
d’un cas où il avait trouvé un interlocuteur coriace, d’un
avis opposé, et où, peut-être pendant 2 mois, nous avions
tous les deux jours une lettre de l’un puis une réplique de
l’autre, une contre-réplique du premier et ainsi de suite… Et
le mardi soir à la messe – dans le journal, le mardi était le
jour de la chronique religieuse puis des débats spirituels –
nous avions droit à ses commentaires sur ce qui y était écrit.

Voilà quelques aspects de la vie d’Albert. Vraiment, la
paroisse Sainte-Suzanne peut remercier le Seigneur
d’avoir été accompagnée, soutenue pendant tant d’an-
nées par un homme tel que lui.

merci Albert
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*L’horaire est susceptible de modifications mentionnées dans l’agenda de dernière page.

Sainte-Suzanne

Saint-Vincent

Funérailles célébrées au cours des dernières semaines 
Emma Mattioli-Giannini (28/01/1916 – 18/02/2010)

Sainte-Elisabeth

Carnet familial
Funérailles célébrées au cours des dernières semaines
Gaston De Keyser (21/06/1921 - 28/01/2010)

Carnet familial
Funérailles célébrées au cours des dernières semaines 
Albert Vermeesch (18/01/1915 - 11/02/2010)

Notre-Dame Immaculée

Carnet familial
Funérailles célébrées au cours des dernières semaines 
Elisabeth De Joncker-Di Giovanni (18/04/1925 - 27/10/2010)
Léopold Gailly (03/09/1928 – 27/01/2010)
René Populaire (13/04/1936 – 01/02/2010)
Julia Rens-Stroobants (06/05/1919 – 20/02/2010)

Sainte-Famille

Carnet familial
Mariage célébré au cours des dernières semaines 
Axel Bayard et Céline Diaz Lopez, le 06/02/2010

Funérailles célébrées au cours des dernières semaines 
Jacqueline Noterman (29/03/1929 - 19/02/2010)

Messes de semaine à Ste-Suzanne 
Le décès de l’abbé Albert Vermeesch nous conduit à réaménager
l’horaire des messes de semaine à Ste-Suzanne. Nous conserve-
rons la messe du soir les mardi et jeudi à 18h30. Comme dans le
passé, la messe sera célébrée aussi le vendredi matin à 9h.
Rappelons qu’à l’église Notre-Dame, la messe est célébrée tous
les mercredis à 9h.

Messes dominicales
STE SUZANNE STE FAMILLE NOTRE-DAME ST VINCENT STE ELISABETH

SAMEDI 17u30 (NL) - 17h30 (F) 16u (NL) 18h* (F)

DIMANCHE 11u (NL) 9u30 (NL) 10u30 (NL)

11h (F) 18h (F) 11h30* (F) 9h30* (F)

Messes de semaine
Lundi Mardi Mercredi Jeudi Vendredi

SAINTE-SUZANNE • 18h30 • 18h30 9h

NOTRE-DAME • • 9h • •

Carême aux couleurs malgaches
Le 3 mars, l'équipe Jeunes Antananarivo animait
le mercredi de carême à Ste Suzanne. Elle nous
partage la prière écrite pour nous par le Père
Innocent et lue durant la veillée de prière.

Seigneur Jésus,
tu nous as donné le commandement de l'amour.
Nous te remercions  pour l'exemple et le don total de ta vie
pour nous.

Aide-nous à te connaître vraiment,
A t'aimer comme tu nous a aimés,
A aimer nos frères et sœurs.

Durant ce carême, aide-nous à vivre en union avec toi,
En communion avec les membres de nos familles respectives,
Avec les voisins proches et tous les hommes de la terre !

Convertis nos c¦urs pour que nous soyons toujours
Des hommes et des femmes artisans de paix,
Miséricordieux et généreux avec les nécessiteux.

Que Marie ta mère, et notre mère nous aide à découvrir ta pré-
sence et à marcher toujours avec toi!
Toi qui vis et règne avec le Père et le Saint Esprit,
Pour les siècles des siècles. Amen.



Unité Pastorale du Kerkebeek – pastorale francophone

Secrétariat de l’Unité pastorale 

Le secrétariat est à votre disposition tous
les après-midi de 14h à 17h30. 
30 avenue des glycines, 1030 Bruxelles
tél 02 215 87 57 – fax 02 245 02 87 
courriel : upkerkebeek@gmail.com 
site : www.kerkebeek.be 
compte bancaire de l’unité pastorale : 

001 – 4397035 – 04 

Le secrétariat est à votre disposition pour
toutes informations concernant les cinq
paroisses. 

Pour une question locale, vous pouvez aussi
contacter :  
Accueil Notre Dame et St Vincent : 
Roland La Rose,
156 av. H. Conscience, 1140 Bruxelles. 
Tél 02 215 32 37 ou 0477 83 57 70 laro-
se.roland@gmail.com 
Ste Elisabeth : 
Abbé Jean-Marie Bergeret
02 245 78 93 ou
bergeretjm@happymany.net 

Location de salles 

Ste Suzanne
info Pascal Lefrançois 0473 71 18 55 
(lundi et jeudi de 18h à 19h30). 

Notre-Dame
info Roland La Rose 02 215 32 37

Sacrements et prière

Préparation au baptême, à la 1e communion, à
la profession de foi, à la confirmation 
0 à 12 ans : Anne Peyremorte 0494 62 97 67
jeunes : Vincent Spronck vincent@spronck.com
adultes : Monique Lecloux 02 241 67 76

Pastorale du mariage :
Michel Christiaens 02 241 83 95

Visites de malades - onction des malades :
Abbé Jean-Marie Bergeret 02 245 78 93

Funérailles : adressez-vous d’abord à l’entre-
prise des pompes funèbres qui nous commu-
niquera vos coordonnées, et nous repren-
drons contact avec vous.

Communauté du Pain Partagé
www.painpartagé.be.cx
Célébration et rencontre 
(1 fois par mois, voir agenda) 
abbé Jacques Vermeylen 02 242 90 71

Prière dans l’esprit de Taizé
Une fois par mois le vendredi 
à 20h à Ste Suzanne (voir agenda) 

Feu de braises (priè re charismatique)
Chaque mercredi à 19h30
(sauf vacances scolaires) à Ste Suzanne 

Adoration du Saint Sacrement
Chaque jeudi à Notre Dame à 14h30 

et à Ste Suzanne à 17h30 
Chaque vendredi à Ste Suzanne de 9h30 
à 10h30 (sauf vacances scolaires) 

Solidarité 

Projet Jeunes Antananarivo (Madagascar)
Infos: Yvonne Berten 02 216 41 69. 
Compte  000-1545839-47 d'AMIE asbl,
Ericastraat 9 - 2440 Geel, avec la mention
«Projet 506 Jeunes Antananarivo». 
Les dons de 30 EUR et plus sont déductibles.

Projet Lycée Wima (Bukavu, RDC)
Infos: Roland La Rose 02 215 32 37. 
Compte 000-0718676-03 de KONTINENTEN
asbl, Doorniksesteenweg 149, 8500 Kortrijk,
avec la mention «WIMA H. Familie Helmet C.
Lambrecht». 
Les dons de 30 EUR et plus sont déductibles.

Conférence Notre-Dame & Saint-Vincent -
Centre Ozanam
SAINT-VINCENT DE PAUL : 
7, rue J.B. Desmeth, 1140 Bruxelles. 
Infos: Pierre Coppée 02 726 64 33
BANQUE ALIMENTAIRE

tous les mardis de 09h30 à 15h. 
VESTIAIRE

le mercredi de 10h à 12h et de 14h à 16h
ECRIVAIN PUBLIC sur rendez-vous : 02 705 45 61 
Numéro de compte : 310-1138900-12
ou (avec déduction fiscale) 310-0359339-40 

Amis de Vincent - Banque alimentaire
le mardi de 9h à 11h, 
au 600 chaussée de Haecht. 
Infos: Anne Le Lièvre 02 241 21 20
Numéro de compte : 853-8488570-35 

Vestiaire Sainte-Suzanne
tous les mardis de 14h à 16h à l’église
Sainte-Suzanne, 
dans la pièce au-dessus de l’entrée. 
Infos: Nicole Sméraldy 02 241 56 21

Abbé Michel Christiaens,
responsable de l’Unité Pastorale, 
curé des paroisses Ste-Suzanne, 
Notre-Dame Immaculée et Ste-Famille, 
responsable de la pastorale francophone 
St-Vincent et Ste-Elisabeth. 
30 av. des Glycines, 1030 Bruxelles.
tél 02 241 83 95

michel.christiaens@scarlet.be

Sœur Anne Peyremorte,
animatrice pastorale 
tél : 0494 62 97 67

anne.peyremorte@saint-andre.be 

Abbé Jean-Marie Bergeret,
prêtre auxiliaire 
tél 02 245 78 93

bergeretjm@happymany.net

Abbé Jacques Vermeylen,

prêtre enseignant, aumônier national ACI
tél 02 242 90 71

jacquesvermeylen@hotmail.com

Pastoor Paul Vanderstuyft,

Nederlandstalige pastoraal
tél : 02 216 68 58
Sint Vincentiusplein 1, 1140 Evere

Equipe pastorale d’unité (EPU): 
Jean-Marie Bergeret, Michel Christiaens,
Pierre Coppée, Jean-Marie De Hoe, 
Nadine de Roubaix, Monique Lecloux, Anny
Lemaire, Hubert Locht, Anne Peyremorte,
Vincent Spronck, Frédéric Taverne, Agnès
Vander Linden, Joseph Vanhakendover,
Florence Verbrûgghen, Jacques Vermeylen. 

Contact EPU : 
Agnès Vander Linden 0478 543 542  

agnes.vander.linden@skynet.be 

Les permanents et responsables de l’unité pastorale

L'Unité Pastorale du Kerkebeek, qui porte le nom du petit ruisseau alimentant le Moeraske, réunit 5 paroisses: Sainte-Suzanne et la Sainte-Famille (Schaerbeek), Notre-Dame et
Saint-Vincent (Evere) et Sainte-Elisabeth (Haren).  Elle a été instituée par Mgr Josef De Kesel durant l'été 2003.



sa 13/3 17h30 Notre Dame célébration des scrutins des enfants de la caté qui se préparent au baptême
+ présentation de bébés au baptême

sa-di 13-14/3 Ste Suzanne fête d’unité scoute 
di 14/3 11h Ste Suzanne messe animée par les mouvements de jeunesse
di 14/3 17h Ste Famille rencontre Pascasie Kana, témoin d’Entraide et Fraternité (voir p. 10) 
di 14/3 18h Ste Famille messe internationale et solidaire Entraide et Fraternité - 2e scrutin des catéchumènes
me 17/3 19h Notre Dame Mercredi de carême : repas sobre, partage, prière avec le Centre Ozanam
ve -sa 19-20/3 Ste Suzanne foire aux vêtements du vestiaire 
sa 20/3 17h30 Notre Dame messe animée avec les confirmands 
sa 20/3 Ste Suzanne Folkebeek 
di 21/3 11h Ste Suzanne célébration des baptêmes au cours de la messe dominicale 
di 21/3 Ste Suzanne magasin du monde après la messe dominicale
di 21/3 18h Ste Famille 3e célébration des scrutins des catéchumènes 
me 24/3 19h Ste Elisabeth Mercredi de carême : repas sobre, partage, prière avec Ecoliers du Monde 
je 25/3 15h Notre Dame célébration anticipée des rameaux et des fêtes pascales avec les seniors 
ve 26/3 20h Ste Suzanne veillée de prière dans l’esprit de Taizé 
sa 27/3 15h Notre Dame Rencontre Théo : «Pourquoi Jésus ne s’est pas enfui ?»
di 28/3 9h Ste Suzanne Rencontre Théo : «Pourquoi Jésus ne s’est pas enfui ?»
ma 30/3 19h cathédrale messe chrismale présidée par Mgr Léonard 
je 1/4 18h30 Notre Dame jeudi saint - célébration de la dernière cène 
je 1/4 20h Ste Famille jeudi saint - célébration de la dernière cène 
ve 2/4 15h chemin de croix à St Vincent, Notre Dame, Ste Suzanne, Ste Famille 
ve 2/4 20h Ste Suzanne vendredi saint - office de la Passion 
sa 3/4 20h30 Ste Suzanne vigile pascale en unité pastorale - baptême, confirmation 

et 1e communion de deux adultes 
sa 3/4 20h30 Ste Elisabeth vigile pascale 
di 4/4 fête de Pâ ques (voir horaire p. 10) 
di 11/4 11h Ste Suzanne bénédiction des fiancés au cours de la messe dominicale
ve 23/4 20h Ste Suzanne veillée de prière dans l’esprit de Taizé 
sa-di 24-25/4 retraite des professions de foi 
sa 24/4 15h Notre Dame Rencontre Théo : «Vivre ensemble, est-ce possible avec tout le monde ?»
sa 24/4 18h Ste Famille célébration du Pain Partagé 
di 25/4 Ste Suzanne magasin du monde après la messe dominicale

info@legrand-jacob.be www.legrand-jacob.be

Funérailles Legrand-Jacob

agenda récapitulatif
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